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Documents Complémentaires 

Lettre de Pauline Niépce, circa 7 mars 1858,  

Lettre d’Elizabeth Niépce, circa juillet 1858, 

Lettre d’Elizabeth Niépce, circa 1862, 

Lettre d’Edouard Dommanget, du 29 mai 1860, 

Lettre de David Niépce à Elizabeth, du 1er janvier 1863, 

Lettre de Laurent Niépce, du 19 juin 1864, 

Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 23 juillet 1870, 

Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 9 août 1870,  

Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 26 novembre 1870,  

Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 6 décembre 1870,  

Croix de Bronze de la Croix Rouge pour Léonie Dommanget, 

La reddition de Metz (l’indépendant de la Moselle 29 et 30 oct 1870), 

Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 14 juin 1876,  

Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 29 novembre 1876, 

Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 2 janvier 1877, 

Nécrologie de Jacques-Philippe Dommanget - 20 avril 1877, 

Note de Léonie Dommanget, du 2 juillet 1878, 

Lettre de Pauline Niépce, du 24 février 1881. 
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Lettre de Pauline Niépce, circa 7 mars 1858  

Lettre de Pauline à sa mère (née Fanny Ledoux). En fin de lettre, sa fille Elizabeth (1851-1943) 
ajoute quelques mots pour sa grand-mère, qui sont, à leur tour, l’objet d’un commentaire de Pauline. 
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Lettre d’Elizabeth Niépce, circa juillet 1858 

Lettre d’Elizabeth Niépce (1851-1943) à sa mère.Pauline. Elizabeth se trouve très probablement en 
vacances, en région lyonnaise, chez sa marraine, sa tante Mme Pierre Locard (née Alexandrine 
Niépce, 1819-1879), plus jeune sœur de Laurent Niépce.  

Chère petite mère, 

Je commence ma lettre avec un sentiment d’indignation il y a bien un mois que [vous avez] 
na pas écrit ! aussi je suis fort en [colère]  je me calme en regardant de jolis géranium ; ne 
regarde ni l’écriture ni l’orthographe car je suis en compagnie d’Olimpe et de Charlotte et 
après chaque lettre nous faisons une conversation. Tu ne peut te figurer le bonheur que j’ai 
eu lorsqua la distribution j’ai entendu nommer mon nom tout de suite1 en me faisant 
courronner j’ai songé à la joie que vous auriez eu à courroner votre fille. mais Hier j’ai été 
voir marguerite et Elisa elle nous ont toutes deux fait boire la goutte. En revenant nous 
étions pleine comme des œufs au milieu du chemin de St Cyr nous nous arrachions du pain 
car nous venions d’aller le chercher, il était tout frais tout chaud nous en avons mangé au 
moins 4 livre. 

Tout le monde va bien nous avons été nous promener au mont Cindre2 par conséquent je 
suis à la chaux Tu le devine ! je suis venu par le chemin de fer du camp avec les cousins. 

Le baromètre est  au beau aussi mon humeur et de méme je vais me balancer tout à l’heure 
nous [avons] une charmante escarpolette  

A [bientôt] petite mère je t’embrasse ainsi que le père et fils. 

Ta fille soumise non …..respectueuse car je crois que tu aimes mieux ce 
dernier. enfin je termine par une seconde  
embrassade qui n’est pas la dernière. 

E. Niépce 

 

 

 

                                                           
1
 Les mots surlignés sont rayés dans le texte 

2
 Le mont Cindre fait partie des monts d'Or, au nord-ouest de Lyon. Il est situé sur le territoire de la commune 

de Saint-Cyr-au-Mont-d'Or. C'est le quatrième sommet de la communauté urbaine de Lyon après le mont 

Verdun (625 m), le mont Thou (609 m) et le mont Narcel (582 m). 
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Lettre d’Elizabeth Niépce, circa 1862 

Elizabeth, en pension chez les Dames de Nazareth à Oullins depuis le 12 novembre 1861 (première 
communion le 19 juin 1862), se trouve en vacances chez sa marraine, sa tante Mme Pierre Locard 
(née Alexandrine Niépce, 1819-1879), plus jeune sœur de Laurent Niépce. Alexandrine a épousé 
Pierre Locard, ingénieur en chef des chemins de fer de Saint-Etienne à Lyon, en 1840. Ils ont 3 
enfants, dont une fille Alexandrine-Catherine née en 1846. Elizabeth écrit à son père pendant ce 
séjour. Alexandrine rajoute quelques mots, là où il y a de la place…. Il y est question d’Albert Falsan. 
Albert Falsan (1833-1902), neveu d'Alexandrine, fils de Pierre Falsan et de Thérèse Nièpce (1810-
1862), sa sœur aînée. Né à Lyon le 14 mai 1833, Albert sera un géologue réputé, auteur d'ouvrages 
savants (en autres son "Esquisse géologique du terrain erratique et des anciens glaciers de la 
région centrale du bassin du Rhône"- Lyon 1883), membre de l'Académie de Lyon dès 1869. 
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Lettre d’Edouard Dommanget, du 29 mai 1860 

Le régiment d’Edouard (1826-1864) rentre d’Italie. Il caserne à Charenton/Maison-Alfort. Edouard 
fait part à son père de son installation et de ses prises de contact avec les relations de la famille à 
Paris. Amédée, son frère, blessé à Solférino appartient également au 34ème d’infanterie. 
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Lettre de David Niépce à Elizabeth, du 1er janvier 1863 

Lettre du 1er janvier 1863, de David Niépce (1781-1869) à sa petite fille Elizabeth (1851-1946), fille 
du colonel Laurent Niépce (1809-1889) et de Pauline Dommanget (1824-1902). Elizabeth est en 
pension chez les Dames de Nazareth à Oullins depuis le 12 novembre 1861. Elle en sortira en Mai 
1863. 
Le colonel David Niépce est à la retraite depuis 1831 et s’est retiré à Sennecey le Grand.  

Merci ma bonne petite fille de ta bonne lettre du 26 et des vœux de bonne année que 
tu formes pour moi et ta grand-mère, nous les acceptons avec plaisir parce que nous savons 
que tu nous aimes beaucoup. Ma bonne amie, reçois les nôtres car ils sont tous pour ton 
bonheur présent et avenir.    

Je vois avec bien de la joie que tu commences à comprendre qu’une petite fille ne 
doit point avoir les allures d’un garçon, qu’elle doit avoir toutes les bonnes qualités qui 
doivent être l’apanage de Demoiselles bien élevées. 

Ma bonne amie profite des bons conseils et de l’instruction que tes si respectables 
maîtresses s’efforcent de te donner chaque jour, tu ne saurais être en de meilleurs mains ; 
que ces dames à ta sortie de leur maison puissent dire que sous tous rapports que tu étais une 
de leurs meilleures élèves, que tu emportes leur estime et leurs regrets. 

Adieu, chère Elizabeth, ta grand-mère et moi t’embrassons de tout cœur. 

Ton ami et Grand Père, 

Niépce 

Sennecey le Grand Le 1er janvier 1863.  
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Lettre de Laurent Niépce, du 19 juin 1864 

Lettre, sous forme de billet replié, écrite par Laurent Niépce (1809-1889) à sa femme, née Pauline 
Dommanget (1824-1902). Laurent Niépce, est lieutenant-colonel au 63ème de ligne depuis août 1857. 
Après l'expédition de Rome en 1848/50, il a fait plusieurs séjours en Algérie. Il y repart en juin 1862 et 
Pauline l'y rejoint à Bône avec sa bonne Marie en octobre, puis ils vont à Constantine. Pauline quitte 
Constantine pour la France en mai 1864 avec Amédée3, malade. Laurent part en opération vers la 
frontière tunisienne en juin 1864. Il rentrera définitivement en France en septembre 1864, ayant été 
nommé en août commandant de la place de St Omer. 
Le tampon de la poste est du 20 Juin 64 à Constantine, la lettre ci dessous date donc du 19 juin 1864.  

 

 

 

                                                           
3
 Amédée (1831-1878), dernier fils de Jacques Philippe Dommanget, capitaine au 3

ème
 zouave 
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Bordj-Beaghi, le 19 

Ma chère Pauline, 

Voilà le 9ème jour que j'ai quitté Constantine ma santé se fait aussi bien que je peux le 
désirer, une bonne brise du Nord Ouest tempère l'ardeur du soleil qui sans cela nous 
fatiguerait beaucoup. Comme je te l'ai dit j'ai un petit corps d'armée à qui je donne des 
ordres comme un général en chef. Ma santé se maintient parfaite. J'ai fait d'assez bonnes 
affaires à la vente. J'ai vendu pour 65 frs de vaisselles, assiettes, casseroles, etc. La pendule a 
été vendue 30 frs, le vieux tapis 6,50, une couverture et une doublure 2 frs etc. Le mobilier 
du salon et le lit sont chez Mme Fourne. Marie part pour le bateau qui te porte cette lettre. 
J'ai obtenu pour elle le passage sur le pont. Je lui ai donné 200 francs dont elle devra rendre 
compte quand tu la feras venir. Elle demeurera à Paris rue neuve du lac N°9. Quand elle sera 
arrivée à Paris elle t'écrira. Le général de Division que j'ai vu la veille de mon départ m'a dit 
que si nous devons avoir quelque chose ce sera entre Souk-Ahras et [Febesser] près du camp 
où Amédée a gagné la fièvre. Nous irons d'abord jusqu'à La Calle puis nous reviendrons 
pour nous tenir à hauteur de Souk-Ahras d'où nous rayonnerons. La compagnie d'Amédée 
est partie Jeudi pour Milah, les zouaves doivent observer la petite Kabylie. 

Aussitôt que Blak a vu la tente dressée et [xxxxxx] jetée dans une [xxxxxx] il est revenu 
prendre sa place comme il l'avait fait [xxxxxxx].d'Alger, il s'est très bien souvenu de la vie 
qu'il avait menée. 

Adresse mes lettres à Constantine, de cette manière elles ne s’égareront pas. 

Je t'écrirai chaque fois que je pourrais, ainsi ne sois pas inquiète si tu n'avais pas de lettres 
par chaque courrier. Adieu ma bonne amie, je t'embrasse de tout cœur parce que je t'aime 
bien, ne m'oublie auprès de personne, toutes tes connaissances de Constantine te font leurs 
amitiés. 

Tout à toi  

Niépce. 
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Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 23 juillet 1870 

Jacques-Philippe Dommanget (1786-1877), resté à Metz malgré la tension avec la Prusse (dépêche 
d’Ems le 15 juillet 1870), donne des nouvelles de la famille et des amis à sa fille Pauline, qui habite 
St Omer, où Laurent est commandant de la place, depuis août 1864, au retour d’Algérie.  
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Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 3 août 1870 

Jacques-Philippe Dommanget (1786-1877), resté à Metz malgré la guerre contre la Prusse, donne 
des nouvelles de la famille et des amis à sa fille Pauline. La ville a été déclarée en état de siège, et 
la population fort inquiète ne sait quelle décision prendre : partir ou rester ? Il doit faire des 
démarches pour régulariser la situation des deux bonnes allemandes qui sont chez lui. 
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Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 26 novembre 1870  

Jacques-Philippe Dommanget (1786-1877), est resté seul à Metz, avec Léonie, pendant le siège. La 
ville a capitulé le 27 octobre. Il donne des nouvelles de la famille et des amis à sa fille Pauline, qui 
habite St Omer : beaucoup de morts et de prisonniers ; sa maison de Ste Menehould a été pillée, 
ainsi que Peltre qui a été incendiée. Augustine et ses enfants sont à Marbache, qui n’a pas été 
touché, et elle doit venir à Metz début décembre, pour l’aider. 
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Lettre de Jacques-Philippe Dommanget, du 6 décembre 1870  

Jacques-Philippe Dommanget (1786-1877), est resté seul à Metz, avec Léonie et deux religieuses 
ayant du quitter Peltre, incendiée. Il donne des nouvelles de la famille et des amis à sa fille Pauline, 
qui habite St Omer : il a eu des lettres de ses enfants, qui sont indemnes, et Max, en Corse, se porte 
bien. Augustine est venue à Metz du 2 au 5 décembre, pour l’aider.  
Léonie a mis des compléments dans les marges et entre les lignes. 
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Croix de Bronze de la Croix Rouge pour Léonie Dommanget 

 

 
 
 
 
 


